
Heure Sainte du jeudi 5 mai 2022  avec la prière sacerdotale 
En action de grâces pour la canonisation de Frère Charles de Foucauld le 15 de ce mois, nous 

méditons et prions avec ses propres paroles : « Louons Dieu ! Dieu lui-même nous en donne le 

précepte et l’exemple. Que de psaumes sont des psaumes de louange ! La louange d’ailleurs est un 

besoin d’amour, et même si Dieu ne nous donnait ni le précepte ni l’exemple de le louer, il serait pour 

nous obligatoire de le faire, par cela seul qu’il nous a dit : « votre premier commandement est de 

m’aimer. » 

Chant :  Adorons le Corps du Christ, p.2 
 

Parole de Dieu – Jean 17, 1-8 Ainsi parla Jésus, et levant les yeux au ciel, il dit : « Père, l’heure est venue : 
glorifie ton Fils, afin que ton Fils te glorifie et que, selon le pouvoir que tu lui as donné sur toute chair, il donne 
la vie éternelle à tous ceux que tu lui as donnés ! Or, la vie éternelle, c’est qu’ils te connaissent, toi, le seul 
véritable Dieu, et celui que tu as envoyé, Jésus-Christ.  Je t’ai glorifié sur la terre, en menant à bonne fin 
l’œuvre que tu m’as donné de faire.  Et maintenant, Père, glorifie-moi auprès de toi de la gloire que j’avais 
auprès de toi, avant que fût le monde.  J’ai manifesté ton nom aux hommes, que tu as tirés du monde pour 
me les donner. Ils étaient à toi et tu me les as donnés et ils ont gardé ta parole. Maintenant ils ont reconnu 
que tout ce que tu m’as donné vient de toi ; car les paroles que tu m’as données, je les leur ai données, et ils 
les ont accueillies et ils ont vraiment reconnu que je suis sorti d’auprès de toi, et ils ont cru que tu m’as envoyé.  
 

Méditation - Que fait Notre Seigneur pendant les derniers moments, la dernière heure qui précède son arrestation 

et le commencement de sa Passion ? Il se retire seul, pour prier… Ainsi, quand nous avons une grave épreuve à 

supporter, un danger, une souffrance à affronter, passons dans la prière, la prière solitaire, les derniers moments, la 

dernière heure qui nous en sépare : dans tout événement grave de notre vie, faisons ainsi : préparons-nous-y, 

cherchons force, lumière, grâce, pour nous y bien conduire en employant à prier, et à prier seul … Si nous devons prier 

seuls, ce n’est pas que nous dédaignons la prière de nos frères : non, assurons-nous pendant ce temps de leurs prières, 

demandons-leur de prier pour nous en même temps que nous prions seuls, prenons-les non loin de nous, à quelque pas 

de nous, mais écartons-nous d’eux un peu, non pas beaucoup, mais assez pour être dans un recueillement absolu aux 

pieds de Dieu, pour pouvoir épancher, dans le silence et dans l’oubli complet de la terre, notre cœur dans le sien… » …  
 

Les trois manières de contempler notre Seigneur, de contempler Dieu, sont bonnes et parfaites et toutes trois doivent 

trouver place dans notre vie : – contempler Dieu en soi, – contempler notre Seigneur dans la sainte eucharistie, – Le 

contempler dans les mystères de sa vie. S’il est venu vivre parmi nous, c’est pour que nous le contemplions dans cette 

vie humaine qu’il a passée ici-bas.  

Prière (lue ensemble) – « Mon Dieu, voilà où vous conduit votre Cœur, voilà où vous a conduit votre 

amour pour nous ! Pourquoi êtes-vous là, mon Seigneur Jésus, si ce n’est parce que « Dieu a tant aimé les 

hommes qu’il a donné pour eux son Fils unique » et voulut qu’il souffrît pour le bien de nos âmes. Oui, 

c’est pour le bien de nos âmes que le Père a voulu que vous fussiez là, […] afin que nous voyions son 

amour et que nous aimions à notre tour Celui qui nous a tant aimés. Mon Seigneur Jésus, faites-moi la 

grâce de partager vos humiliations, vos abaissements, avec amour et bonheur. Moi, je les mérite ; vous les 

avez soufferts sans les mériter, et dans quel excès, pour l’amour de moi ! Mon Dieu, que cette foi me 

change et transforme ma vie ! » 

- Silence - 
Chant : Vers Toi, j’élève mon âme, p. 64  
 

Parole de Dieu – Jean 17, 9-19 C’est pour eux que je prie ; je ne prie pas pour le monde, mais pour ceux 
que tu m’as donnés, car ils sont à toi, et tout ce qui est à moi est à toi, et tout ce qui est à toi est à moi, et je 
suis glorifié en eux. Je ne suis plus dans le monde ; eux sont dans le monde, et moi, je viens vers toi. Père 
saint, garde-les dans ton nom que tu m’as donné, pour qu’ils soient un comme nous. Quand j’étais avec eux, 
je les gardais dans ton nom que tu m’as donné. J’ai veillé et aucun d’eux ne s’est perdu, sauf le fils de 
perdition, afin que l’Écriture fût accomplie. Mais maintenant je viens vers toi et je parle ainsi dans le monde, 
afin qu’ils aient en eux-mêmes ma joie complète.  Je leur ai donné ta parole et le monde les a haïs, parce 
qu’ils ne sont pas du monde, comme moi je ne suis pas du monde. Je ne te prie pas de les enlever du monde, 
mais de les garder du Mauvais. Ils ne sont pas du monde, comme moi je ne suis pas du monde.  Sanctifie-les 
dans la vérité : ta parole est vérité.   



Méditation - « Mon Dieu, tu es mon refuge… » Prions, prions, sans relâche dès le début de toute tentation et tant 

qu’elle dure… et dans cette prière servons-nous très habituellement des psaumes que l’Esprit-Saint nous offre : dans les 

tentations du désert, c’est par les paroles de la sainte écriture qu’il chasse le démon ; sur la croix, il se sert encore des 

paroles d’un psaume. Nous ne pouvons mieux dire qu’en répétant les paroles de l’Esprit Saint. « Mon Dieu faites nous, 

je Vous en supplie, suivre Votre exemple ! Plus nous souffrons, plus nous sommes tentés, plus il nous faut prier : dans la 

prière est notre seul secours, notre seule force, notre seule consolation ; que la douleur, que la force de la tentation ne 

la paralysent donc pas ; le démon fait tous ses efforts pour l’arrêter en nous à ces moments ; mais, loin de céder à cette 

tentation, loin de céder à la faiblesse de la nature qui voudrait que l’âme s’absorbât dans sa peine et ne regardât pas 

autre chose, regardons notre Sauveur qui est là, près de nous, et parlons-Lui… Il est devant nous, Il nous regarde avec 

amour, Il tend l’oreille pour nous entendre, Il nous dit de Lui parler, Il nous dit qu’Il est là, qu’Il nous aime… Regardons-

Le, parlons-Lui sans relâche, comme on fait quand on aime, comme fait ici Notre Seigneur avec son Père : plus nous 

tombons en agonie, plus il faut nous précipiter dans le sein de notre Bien-Aimé et nous presser contre Lui par une prière 

non interrompue… » 

Chant – Mon Père, je m’abandonne à Toi, p. 41 

- Silence – 
 

Chant :  Il est temps de quitter vos tombeaux, p. 24 

Parole de Dieu – Jean 17, 20-26 Comme tu m’as envoyé dans le monde, moi aussi, je les ai envoyés dans 

le monde. Pour eux je me sanctifie moi-même, afin qu’ils soient, eux aussi, sanctifiés dans la vérité. Je ne prie 
pas pour eux seulement, mais aussi pour ceux qui, grâce à leur parole, croiront en moi, afin que tous soient 
un. Comme toi, Père, tu es en moi et moi en toi, qu’eux aussi soient en nous, afin que le monde croie que tu 
m’as envoyé. Je leur ai donné la gloire que tu m’as donnée, pour qu’ils soient un comme nous sommes un : 
moi en eux et toi en moi, afin qu’ils soient parfaits dans l’unité, et que le monde reconnaisse que tu m’as 
envoyé et que tu les as aimés comme tu m’as aimé. Père, ceux que tu m’as donnés, je veux que là où je suis, 
eux aussi soient avec moi, afin qu’ils contemplent ma gloire, que tu m’as donnée parce que tu m’as aimé avant 
la fondation du monde. Père juste, le monde ne t’a pas connu, mais moi je t’ai connu et ceux-ci ont reconnu 
que tu m’as envoyé. Je leur ai fait connaître ton nom et je le leur ferai connaître, pour que l’amour dont tu 
m’as aimé soit en eux et moi en eux. »  

Méditation - « Marche en ma présence et sois parfait. » C’est à nous tous, mon Dieu que vous dites, comme à 

Abraham : « Marche en ma présence et sois parfait. » Se tenir en votre présence, c’est le moyen, la cause. Être parfait, 

c’est le résultat, l’effet, la fin. « Soyez parfaits comme votre Père céleste est parfait. » Vous me dites d’être parfait et, 

en même temps, vous me montrez le moyen de le devenir, qui est de se tenir sans cesse en votre présence… Ne 

désespérons jamais ni pour nous, ni pour les autres, ni pour aucun autre, si éteints que semblent en lui tous les bons 

sentiments ; ne désespérons jamais non seulement du salut mais encore de la possibilité d’atteindre une admirable 

sainteté. Dieu est assez puissant pour cela. 

Un père qui aime très tendrement tous ses enfants, veut qu’ils agissent ainsi entre eux, se dévouant pleinement les uns 

aux autres … et en mettant à la disposition du prochain tous les biens de notre âme et de notre corps, tout ce que nous 

avons et tout ce que nous sommes, nous ne faisons que rendre à Dieu ce qui est à Dieu. 

Prière (lue ensemble) – « Ne craignez pas » dites-vous à vos disciples … Oh ! Que vous êtes bon, mon 

Dieu, de nous dire cette parole. Oh ! Que vous êtes bon, mon Dieu de me dire à moi qui rame sans faire 

un pas en avant, à moi qui me sens ballotté par la mer et si impuissant à avancer, de me dire « ne 

craignez pas ! » 

- Silence - 

Chant :  Reste avec nous, Ressuscité, p. 58  

Regina Caeli, p. 79 


